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18 JUIN 2024 

CHAMBÉRY - INAUGURATION DU SQUARE Louis FINET. 
(Jean-Yves Sardella – DGA-SF Savoie) 

Monsieur le Maire, 

Mesdames et Messieurs en vos grades et fonctions, 

Mesdames et Messieurs les représentants des associations patriotiques et d'anciens 

combattants,  

Mesdames et Messieurs, 

Je salue tout particulièrement la présence de Madame Capelli petite-fille de Louis Finet, 

ainsi que de sa famille. 
 

En premier lieu, au nom de la Délégation Générale du Souvenir Français de Savoie et de ses partenaires : 

Académie de Savoie, les Membres de la Légion d’Honneur (SMLH), ceux de l’Ordre National du Mérite 

(ANMONM), les Anciens Combattants, qui œuvrèrent pour la concrétisation de ce qui n’était alors, qu’un 

projet (…) Ainsi, je voudrais remercier la Municipalité de Chambéry et particulièrement, Mr le Maire, Mrs 

Jean-Benoit Cérino et Djamel Benmessaoud, pour leur aide et soutien pour la réalisation de cet évènement 

mémoriel.  

Certes, je n’oublierai pas Mme Capelli, petite fille de Célestine et Louis Finet, pour sa patience et son aide 

efficace. Permettez-moi de reprendre les propos de Mr le Préfet de Région, en 2021, lors de son passage en 

Savoie : « Parmi les innombrables visages de la Résistance française, combien sont ceux dont les noms, 

pour n'être pas inscrits en lettres de bronze sur nos monuments, ne sont gravés qu'en lettres de pierre sur la 

stèle d'une tombe ? » Combien ont renoncé aux honneurs pour que leur pays regagne le sien ? Et combien 

sont entrés dans l'ombre pour que la France retrouve la lumière ? Ils furent ces héros du peuple de la nuit, 

qui n'y entrèrent que pour en ressortir vainqueurs. Parmi eux, Louis Finet.  

Louis Finet perdra la vue après avoir été gazé en 1918 — Il fit pourtant partie de ceux qui eurent la 

clairvoyance de répondre à l'appel du 18 juin, quand d'autres, les yeux ouverts mais aveuglés, firent le choix 

de l'abdication. 

Alors qui est Louis Finet ? 

Fils de cheminot, Louis Finet est né le 15 août 1897 à Bellegarde dans l'Ain.  

Appelé sous les drapeaux en janvier 1916, il est affecté successivement à quatre régiments d'infanterie puis 

au 1er Groupe d'Aviation. Très gravement gazé (ypérite) en juillet 1918, il perdra la vue et sera démobilisé en 

mars 1920. 

Année au cours de laquelle il épousa, celle qui l’accompagna toute sa vie : Célestine Bisi.  
 

Président de l'Union des Aveugles de Guerre pour le département de la Savoie, Louis Finet est 

particulièrement atteint par la débâcle puis par l'armistice de juin 1940. Il entendra, alors, l'Appel du général 

de Gaulle et y souscrira immédiatement. 

En effet, lorsqu’au lendemain de juin 1940, Charles De Gaulle réunit ceux qui, les premiers avec lui, ne 

désespéraient pas de la France, il leur tint ce langage : « Mes amis, nous sommes trois mille à peine, notre 

Patrie est entièrement sous la botte allemande, mais nous ne devons pas abandonner la lutte. Je ne peux 

rien vous promettre, je vous demande simplement d’espérer en de jours meilleurs. 

Je n’ai qu’une quasi-certitude, c’est que la plupart d’entre vous, verseront leur sang pour la France. Voilà 

la seule chose que je peux vous promettre. Réfléchissez donc bien avant de me suivre ! »  
Sources : La Résistance Savoyarde au service de la France – Charles Planche alias « Bouvier » – Chef départemental FFI - Chambéry 15 janvier 1945 - Préface 

Ce message, Louis Finet, l’avait bien entendu… avec bien d'autres de ses camarades. Il fallait bien préparer 

les maquis de France, les alimenter en armes, argent et autres denrées nécessaires à leur survie, afin de 

préparer derrière les lignes ennemies, l’arrivée des Alliés.  

Cherchant les moyens de se rendre utile, il prend contact dès 1941 avec des camarades à l'occasion de 

différentes manifestations d'anciens combattants dans la région de Chambéry. 

Malgré son handicap, il commencera par diffuser des tracts d'appel à la Résistance. Il deviendra en octobre 

1943, agent du réseau de renseignements « Coty ». 
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Il sera immatriculé à Londres au 2è Bureau, Bureau Central de Renseignements et d'Action (BCRA) sous le 

n° 08 815.  
 

La maison de Louis Finet située chemin de Mérande, non loin d’où nous nous trouvons, deviendra le PC 

du réseau et en abritera également le responsable, pour la ville de Chambéry : Georges Oreel alias 

« Bernard ». Ce dernier chargera Louis Finet de différentes missions de liaison à Lyon et Grenoble, qu'il 

accomplira avec sa femme ou son fils (recherche de « boîtes aux lettres », transport de plis urgents, etc…). 

Il remplira également une mission de renseignements sur le dispositif allemand du plateau des Glières, dont 

l'accès au plateau est interdit, en obtenant une autorisation spéciale du Ministère de l'Intérieur - (pour 

rencontrer le préfet de Haute-Savoie) sous le prétexte d'obtenir des bons de ravitaillement pour ses 

camarades aveugles de guerre. Ayant obtenu le laisser-passer, il recueillera en quelques semaines des 

renseignements précis sur les effectifs allemands et l'emplacement des pièces d'artillerie. 

Mais, ce 30 mai 1944, la Gestapo fait une descente à quelques pas de son domicile où se trouve le bureau 

des dactylos du réseau, également lieu de rendez-vous des agents de liaison. Sept personnes - dont Bernard 

- sont arrêtées. Quatre d'entre elles, seront fusillées et les autres déportées. Prévenu par une voisine, Louis 

Finet quitte immédiatement les lieux avec sa famille, mettant à l'abri les archives et toute la comptabilité 

concernant l'activité du réseau ainsi qu'une machine à décoder. Lorsque les Allemands, quelques heures plus 

tard, se présentent chez lui, ils trouveront porte close. 

Avec sa famille, il restera caché en montagne jusqu'à la libération de Chambéry, le 22 août 1944. Il 

poursuivra après la guerre ses activités de Président de l'Union des Aveugles de Guerre, des sections de 

Savoie, Haute-Savoie et de l'Ain. 

La Croix de la Libération lui est remise lors d'une prise d'armes, le 14 juillet 1946 à Chambéry. 
Compagnon de la Libération, par décret du 17 novembre 1945. 

Cependant, comment ne pas évoquer son épouse, Céléstine, présente lors de cette grande, belle et 

dangereuse aventure ! Elle était dans son ombre, mais, elle était surtout, ses yeux… Dans l’ombre d’un 

homme de l’ombre. Leur seul but fut la Libération de leur pays : LA FRANCE ! Elle se verra attribuer la 

Médaille de la Reconnaissance Française. 

Louis Finet nous quitte, le 22 juillet 1976 à Moutiers en Savoie.  

Il est inhumé au cimetière de Charrière-neuve à Chambéry. 
 

Nous souhaitons que, grâce à cette plaque commémorative, ce nom et l'homme qui l'a porté ne demeurent 

pas seulement une flamme brillant dans les Mémoires, mais un souvenir vivant dans le cœur de chacun 

d'entre nous et dans l'esprit de ceux qui nous succéderons. 

 

De nombreuses décorations à son actif : 

• Officier de la Légion d'Honneur 

• Compagnon de la Libération - décret du 17 novembre 1945 

• Médaille Militaire 

• Croix de Guerre 14/18 

• Médaille de la Résistance 

• Croix du Mérite Combattant 14/18 

• Croix du Combattant Volontaire de la Résistance 
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